
5ième dimanche ordinaire

« Partons ailleurs,  dans les villages voisins,  afin que là
aussi je proclame la Bonne Nouvelle,
car c’est pour cela que je suis sorti. » 

(Marc 1, 29-39)

Jésus est sorti pour annoncer la Bonne Nouvelle au monde entier.
Toutes et tous, sans exception devraient accueillir un jour la 
Bonne Nouvelle du salut annoncée par le Christ.
L’Évangile d’aujourd’hui nous décrit une journée 
dans la vie de Jésus. Visite chez la belle-mère de Pierre. Elle
est malade. Jésus s’approche d‘elle, la prend par la main et la fit 
se lever. Elle était guérie. Le soir venu, on lui amène tous les 
malades, il les guérit. Il chassa des esprits mauvais. Il fait 
reculer le mal. Le lendemain, bien avant l’aube, il se retire dans
un endroit désert pour prier. Il se doit de refaire ses forces. Il doit repartir vers 
d’autres villages. Il parcourut toute la Galilée nous dit saint Marc.
En ces jours-là, le Seigneur voyageait avec ses disciples. Les chemins empruntés par
les moyens de transport disponibles se résumaient à bien  peu de kilomètres. On
voyageait à pied ou à dos d’âne. Jésus a voulu signifier à ses disciples qu’il se devait
de rejoindre toutes les nations et c’est ce qu’il a fait avec eux en ce temps-là.
Aujourd’hui les disciples de Jésus, c’est nous. C’est donc à nous que Jésus  s’adresse et il
nous redit la même chose. Il faut que j’aille proclamer la Bonne Nouvelle à tous les
humains de la terre. C’est donc à nous que  revient  la  responsabilité  de  faire
connaître  cette  nouvelle.  Mais  aujourd’hui  les moyens de  communication  sont
différents. Nous vivons à l’heure de l’internet et de l’instantanéité.
Les nouvelles du monde entier en l’espace de quelques secondes rejoignent toute
la planète. Plus souvent qu’autrement se sont les mauvaises nouvelles qui ont la
priorité, parfois, une nouvelle plus positive. Mais nous avons une Bonne Nouvelle
à communiquer à nos frères et sœurs du monde entier. La bonne nouvelle du salut
offert par Dieu à tous ses enfants.
Il nous appartient à nous qui vivons de cette vérité depuis notre enfance de la révéler
à nos frères et nos sœurs qui vivent dans l’ignorance de cette merveille. La grande
majorité ne la connaisse pas. Espérons qu’ils l’apprendront un jour.
Jésus est venu. Le Fils de Dieu s’est incarné. Peut-il y avoir une nouvelle  plus importante
que celle-là. À nous de la proclamer. À nous d’en témoigner pour que plus de nos
frères et de nos sœurs finissent par l’apprendre.

Jean-Jacques Mireault, ptre

Prière du soir :La branche morte 
La branche morte, celle qui jamais plus ne portera de
feuilles nouvelles, ni de fleurs ou de fruits, Celle que la
vie a désertée pour toujours... Il lui reste une possibilité
merveilleuse:  Accepter  d'être  jetée  dans  le  feu!  Ainsi,
celle  qui  ne  servait  à  rien  devient  lumière  et  chaleur
pour  ceux  qui  sont  dans  la  maison.  Je  t'offre  ce  soir
Seigneur  les  branches  mortes  de  ma journée.  Je  sais
qu'au feu de ton AMOUR elles seront transformées!  

Michel Quoist
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La ville entière se pressait à la porte.
Ce  passage  de  l’évangile  de  Marc  m’interpelle
beaucoup  car  il  me  rappelle  notre  mission
rassembleuse:  une  personne,  puis  une  autre  et
encore une autre... qui s’ajoutent à nos célébrations
 dominicales. La nouvelle se répand. Des personnes
se  mettent  à  croire,  à  espérer.  Elles  viennent,
s’assemblent, échangent entre elles. Elles côtoient
des personnes resplendissantes et lumineuses. 

Une  atmosphère  nouvelle,  un  vent  de  fraîcheur,  de  gratuité,  de  simplicité.  Tout
redevient possible. Même le voisin devient sympathique. Tous se parlent entre eux.
Le quartier fait corps. Nous découvrons ce à quoi nous sommes appelés à être tous
ensemble: une véritable communauté. 

Nous  nous  mettons  à  espérer,  à  reconnaître  nos  manques,  nos  attentes,  nos
besoins. Nous échangeons les uns avec les autres sans barrière, sans appréhension.
Nous devenons serviables les uns envers les autres.  Le contact  humain grâce au
contact divin fait tellement du bien et éveille la générosité enfouie en chacun et
chacune de nous. 

Nous ne le savons pas encore mais le Royaume de Dieu, c’est un peu comme cela.
L’espoir renaît. L’envie de continuer aussi, de retrouver cette atmosphère magique,
de la goûter. Nous nous approprions cette nouveauté. Et cette nouveauté que Jésus
a  éveillée  en  nos  cœurs  nous  apprend à  chercher  ce  qu’il  attend  de chacun et
chacune. Il y a désormais des personnes à rencontrer, personnellement... là où elles
sont, afin de les abreuver de la Parole et de les illuminer. Une nouvelle aventure
commence. Un beau défi! 
René Lefebvre

UNE VIE SIMPLE ET PLEINE
Jésus,  j’aime  te  voir  impliqué  dans  la  vie  du  peuple,

comme un bon  citoyen et  un  bon  croyant.  A  la  synagogue,  tu
communique avec tous ceux qui s’y réunissent, pour apprendre et
prier. Tu profites de ton jour de repos pour relaxer avec les amis.
Tu acceptes l’invitation de Pierre et, avec les autres disciples, tu
vas chez lui et tu partages le repas de famille.

Comme  toujours,  tu  es  attentif  aux  réalités  de  la  vie  et,  avec
naturel, tu aides tous ceux qui ont besoin de toi. Ta présence et tes paroles ont le
pouvoir de libérer les personnes du mal et de la maladie; elles donnent la paix.
Comme nous, tu prends du temps pour te reposer  et cultiver l’amitié avec les
amis.

Comme on peut s’y attendre, tu exprimes ton amour au Père du ciel dans
les  longs  moments  de  conversation  avec  Lui  dans  une  ambiance  de  paix,  de
silence et de prière. Aide-moi à être un bon citoyen et un bon chrétien.

Maurice Comeau
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Enfer et ParadisEnfer et Paradis
Un coureur des bois, blasé de sa vie nomade, cherche des réponses 
à ses questions sur le sens de la vie.
Il entend parler d’un vieil amérindien réputé pour sa sagesse. 
Il décide d’aller l’interroger et marche jour et nuit  pour le rejoindre
en haut d'une montagne isolée.
Arrivé devant lui, il lui demande : 

-.0 grand manitou, dis-moi ce qu’est l'enfer 
et le paradis. 
L’indien, sans le regarder, lui réplique : 
- Je n'enseigne pas à un orgueilleux comme toi. 
Enragé, le coureur des bois lève son couteau de chasse: 
- Tu vas voir ce qu'il en coûte de m'insulter !
Au moment où le coup fatal va s'abattre sur sa tête, le
vieil indien dit tranquillement: 

- Ça c'est l'enfer. 
L’homme des bois s’arrête, surpris; son couteau interrompt sa course. Mal à l’aise,
il demande à l'indien :

-Tu veux dire que tu as risqué ta vie pour m'enseigner cela?
Le vieux chef indien le regarde: 
- Ça c'est le paradis... 

Bernard St-Onge

Célébrations de l’Eucharistie

Samedi 3-février Messe dominicale

16 h 30 † Evelyn Bazinet Lucille et Jean-Claude

Dimanche 4-février 5e dimanche Temps ordinaire

9 h 30 † Caroline Monast Tante Marguerite

Lundi 5-février Sainte-Agatne

11.h † Anna Marie André Cilotte Charles

Mardi 6-février Saint Paul Miki et ses compagnons

11 h Pour une guérison Rita Arsenault

Mercredi 7-février Temps ordinaire

11 h Intention libre

Vendredi 9-février Temps ordinaire

Relâche

Lampe du sanctuaire et offrandes

Les personnes qui désirent faire un don pour la lampe du sanctuaire (25 $)
ou les  offrandes,  pain,  vin et  chandelles  (10 $),  peuvent  le faire en se
présentant au presbytère du lundi au jeudi entre 9 heures et 12 heures.
Merci.
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